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2ème dimanche de Carême C

CCCCeeeelllluuuuiiii----cccciiii    eeeesssstttt    mmmmoooonnnn    FFFFiiiillllssss    bbbbiiiieeeennnn----aaaaiiiimmmméééé,,,,
eeeennnn    qqqquuuuiiii    jjjj''''aaaaiiii    mmmmiiiissss    ttttoooouuuutttt    mmmmoooonnnn    aaaammmmoooouuuurrrr;;;;
ééééccccoooouuuutttteeeezzzz----lllleeee!!!!    ((((MMMMtttt    11117777,,,,5555))))

Première lecture Genèse 15,5-12.17-18

Le Seigneur parlait à Abraham dans une vision. Puis il le fit sortir et lui dit:
"Regarde le ciel, et compte les étoiles, si tu le peux ..." Et il déclara: "Vois quelle
descendance tu auras!" Abraham eut foi dans le Seigneur, et le Seigneur estima
qu'il était juste. Puis il dit: "Je suis le Seigneur, qui t'ai fait sortir d'Our en
Chaldée pour te mettre en possession de ce pays." Abraham répondit: "Seigneur
mon Dieu, comment vais-je savoir que j'en ai la possession?" Le Seigneur lui dit:
"Prends-moi une génisse de trois ans, une chèvre de trois ans, un bélier de trois
ans, une tourterelle et une jeune colombe." Abraham prit tous ces animaux, les
partagea en deux, et plaça chaque moitié en face de l'autre; mais il ne
partagea pas les oiseaux. Comme les rapaces descendaient sur les morceaux,
Abraham les écarta. Au coucher du soleil, un sommeil mystérieux s'empara
d'Abraham, une sombre et profonde frayeur le saisit. Après le coucher du soleil,
il y eut des ténèbres épaisses. Alors un brasier fumant et une torche enflammée
passèrent entre les quartiers d'animaux. Ce jour-là, le Seigneur conclut une
alliance avec Abraham en ces termes: "À ta descendance je donne le pays que
voici."

Deuxième lecture Philippiens 3,20 – 4,1

Frères et sœurs, nous sommes citoyens des cieux; c'est à ce titre que nous
attendons comme sauveur le Seigneur Jésus Christ, lui qui transformera nos
pauvres corps à l'image de son corps glorieux, avec la puissance qui le rend
capable aussi de tout dominer.
Ainsi, mes frères et sœurs bien-aimé(e)s que je désire tant revoir, vous, ma joie
et ma récompense, tenez bon dans le Seigneur, mes bien-aimé(e)s.
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Évangile Luc 9,28b-36

Jésus prit avec lui Pierre, Jean et Jacques, et il alla sur la montagne pour prier.
Pendant qu'il priait, son visage apparut tout autre, ses vêtements devinrent
d'une blancheur éclatante. Et deux hommes s'entretenaient avec lui: c'étaient
Moïse et Élie, apparus dans la gloire. Ils parlaient de son départ qui allait se
réaliser à Jérusalem. Pierre et ses compagnons étaient accablés de sommeil;
mais, se réveillant, ils virent la gloire de Jésus, et les deux hommes à ses côtés.
Ces derniers s'en allaient, quand Pierre dit à Jésus: "Maître, il est heureux que
nous soyons ici; dressons trois tentes: une pour toi, une pour Moïse, et une pour
Élie." Il ne savait pas ce qu'il disait. Pierre n'avait pas fini de parler, qu'une nuée
survint et les couvrit de son ombre; ils furent saisis de frayeur lorsqu'ils y
pénétrèrent. Et, de la nuée, une voix se fit entendre: "Celui-ci est mon Fils, celui
que j'ai choisi, écoutez-le."
Quand la voix eut retenti, on ne vit plus que Jésus seul. Les disciples gardèrent
le silence et, de ce qu'ils avaient vu, ils ne dirent rien à personne à ce moment-
là.

Réflexion

Dans la liturgie du Carême, le récit de la Transfiguration prend tout son sens, après celui des
tentations de Jésus au désert. En effet, dans l'évangile de Luc, l'ensemble des épisodes qui
rapportent la confession de Pierre, la première annonce de la Passion et la Transfiguration, forme
comme une halte dans la "montée" vers Jérusalem: celle-ci sera le sommet du ministère de Jésus,
ainsi que le suggère la dernière tentation, que Luc situe sur le pinacle du Temple. C'est qu'on
n'arrive pas sans peine à Jérusalem: on y "monte", comme un prêtre gravit les degrés de l'autel
pour offrir le sacrifice. La Transfiguration coïncide avec ce temps d'arrêt où Jésus se recueille
devant son Père pour découvrir, dans sa lumière, ce qu'il est appelé à devenir.
C'est sans doute pour ce motif que Luc a souligné, comme en d'autres occasions importantes, que
la transfiguration de Jésus eut lieu "pendant qu'il priait". Cette prière, on la devine quelque peu.
Tandis que les trois compagnons de Jésus, gagnés par le sommeil, comme plus tard au mont des
Oliviers, ne paraissent réagir qu'au terme de l'épisode, Jésus s'entretient avec Moïse et Élie "de son
départ qui allait se réaliser à Jérusalem". Avant de prendre avec courage la route du calvaire, il
connaît alors un moment de plénitude, où la réalité de son élection par Dieu lui apparaît avec une
totale évidence qui le fait adhérer au mystère à venir de sa mort et de sa résurrection. D'où la
transformation de son visage et la gloire qui l'environne.
Nous n'aurons pas assez, nous non plus, de toute notre vie pour devenir ce que nous sommes. La
prière nous y aide: dans la longue contemplation du visage pascal de Jésus, elle finira bien par
dévoiler, peu à peu, le vrai visage de notre âme. À condition de ne pas renier dans les ténèbres ce
que nous aurons vu, un jour, dans la lumière.
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Première lecture Genèse 15,5-12.17-18

Le Seigneur parlait à Abraham dans une vision. Puis il le fit sortir et lui dit: "Regarde le
ciel, et compte les étoiles, si tu le peux ..." Et il déclara: "Vois quelle descendance tu
auras!" Abraham eut foi dans le Seigneur, et le Seigneur estima qu'il était juste. Puis il
dit: "Je suis le Seigneur, qui t'ai fait sortir d'Our en Chaldée pour te mettre en possession
de ce pays." Abraham répondit: "Seigneur mon Dieu, comment vais-je savoir que j'en ai
la possession?" Le Seigneur lui dit: "Prends-moi une génisse de trois ans, une chèvre de
trois ans, un bélier de trois ans, une tourterelle et une jeune colombe." Abraham prit
tous ces animaux, les partagea en deux, et plaça chaque moitié en face de l'autre; mais
il ne partagea pas les oiseaux. Comme les rapaces descendaient sur les morceaux,
Abraham les écarta. Au coucher du soleil, un sommeil mystérieux s'empara d'Abraham,
une sombre et profonde frayeur le saisit. Après le coucher du soleil, il y eut des ténèbres
épaisses. Alors un brasier fumant et une torche enflammée passèrent entre les quartiers
d'animaux. Ce jour-là, le Seigneur conclut une alliance avec Abraham en ces termes: "À
ta descendance je donne le pays que voici."

Deuxième lecture Philippiens 3,17 – 4,1

Frères et sœurs, prenez-moi tous pour modèle, et regardez bien ceux qui vivent selon
l'exemple que nous vous donnons. Car je vous l'ai souvent dit, et maintenant je le redis
en pleurant: beaucoup de gens vivent en ennemis de la croix du Christ. Ils vont tous à
leur perte. Leur dieu, c'est leur ventre, et ils mettent leur gloire dans ce qui fait leur
honte; ils ne tendent que vers les choses de la terre.
Mais nous, nous sommes citoyens des cieux; c'est à ce titre que nous attendons comme
sauveur le Seigneur Jésus Christ, lui qui transformera nos pauvres corps à l'image de son
corps glorieux, avec la puissance qui le rend capable aussi de tout dominer.
Ainsi, mes frères et sœurs bien-aimé(e)s que je désire tant revoir, vous, ma joie et ma
récompense, tenez bon dans le Seigneur, mes bien-aimé(e)s.
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Évangile Luc 9,28b-36

Jésus prit avec lui Pierre, Jean et Jacques, et il alla sur la montagne pour prier.
Pendant qu'il priait, son visage apparut tout autre, ses vêtements devinrent
d'une blancheur éclatante. Et deux hommes s'entretenaient avec lui: c'étaient
Moïse et Élie, apparus dans la gloire. Ils parlaient de son départ qui allait se
réaliser à Jérusalem. Pierre et ses compagnons étaient accablés de sommeil;
mais, se réveillant, ils virent la gloire de Jésus, et les deux hommes à ses côtés.
Ces derniers s'en allaient, quand Pierre dit à Jésus: "Maître, il est heureux que
nous soyons ici; dressons trois tentes: une pour toi, une pour Moïse, et une pour
Élie." Il ne savait pas ce qu'il disait. Pierre n'avait pas fini de parler, qu'une nuée
survint et les couvrit de son ombre; ils furent saisis de frayeur lorsqu'ils y
pénétrèrent. Et, de la nuée, une voix se fit entendre: "Celui-ci est mon Fils, celui
que j'ai choisi, écoutez-le."
Quand la voix eut retenti, on ne vit plus que Jésus seul. Les disciples gardèrent
le silence et, de ce qu'ils avaient vu, ils ne dirent rien à personne à ce moment-
là.

Réflexion

Dans la liturgie du Carême, le récit de la Transfiguration prend tout son sens, après celui des
tentations de Jésus au désert. En effet, dans l'évangile de Luc, l'ensemble des épisodes qui
rapportent la confession de Pierre, la première annonce de la Passion et la Transfiguration, forme
comme une halte dans la "montée" vers Jérusalem: celle-ci sera le sommet du ministère de Jésus,
ainsi que le suggère la dernière tentation, que Luc situe sur le pinacle du Temple. C'est qu'on
n'arrive pas sans peine à Jérusalem: on y "monte", comme un prêtre gravit les degrés de l'autel
pour offrir le sacrifice. La Transfiguration coïncide avec ce temps d'arrêt où Jésus se recueille
devant son Père pour découvrir, dans sa lumière, ce qu'il est appelé à devenir.
C'est sans doute pour ce motif que Luc a souligné, comme en d'autres occasions importantes, que
la transfiguration de Jésus eut lieu "pendant qu'il priait". Cette prière, on la devine quelque peu.
Tandis que les trois compagnons de Jésus, gagnés par le sommeil, comme plus tard au mont des
Oliviers, ne paraissent réagir qu'au terme de l'épisode, Jésus s'entretient avec Moïse et Élie "de son
départ qui allait se réaliser à Jérusalem". Avant de prendre avec courage la route du calvaire, il
connaît alors un moment de plénitude, où la réalité de son élection par Dieu lui apparaît avec une
totale évidence qui le fait adhérer au mystère à venir de sa mort et de sa résurrection. D'où la
transformation de son visage et la gloire qui l'environne.
Nous n'aurons pas assez, nous non plus, de toute notre vie pour devenir ce que nous sommes. La
prière nous y aide: dans la longue contemplation du visage pascal de Jésus, elle finira bien par
dévoiler, peu à peu, le vrai visage de notre âme. À condition de ne pas renier dans les ténèbres ce
que nous aurons vu, un jour, dans la lumière.


